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i\PPLICATIOl'T DE LA DECLAc'\ATION SUD. Ll= 8EEFORCEl'ŒT:T DE LA 
SECURITE IITTERJITJ\ Cf1 I ŒTA LE 

Lettre clR.tee du 3 .iuillet 1973, adress;~e au Secrétaire ~énéral 
1)ar le renrêsentant TJermanent de la You,;oslavie Emnrès cle 

l'Organisation des Fations TJnies 

D 1 ordre de v,on rrouvernement, j 1 ai l'honneur de vous cornnmnicmer les r'locu'îlents 
ci-joints 

a) Déclaration du norte-r3-role officiel du Secrétariat fédéral aux affaires 
'~tranr;ères de la Rê2Jubli!lue fédérative socialiste de You~oslqvie, concernant le 
dücours ~ronor_cé le 15 juin 1973 à Blac:oevr;rad par TT, Toclor Jivl~ov, président elu 
Conseil d'Etat de la TiépubliC>_ue IJOpulaire de Bulgarie, au sujet de la IJOlitiqne 
~-'alkmif!_ue de la Tié;;mhliC]_ue populaire de Bulp:arie. Le texte de ce discours a été 
distrihué comTie docwaent officiel de l'Assenblêe r,~n~rale au titre du IJOint 50 de 
la liste pr~liminaire (A/33/152) (annexe); 

h) i'rojet de declaration col"llilune reTiis en ,janvier 1976 }!Br le Gouvernement 
de l::è ?cr!ublique fédérative socialiste de Your;oslavie au Gouvernement de la 
':"'(_~mblique populaire de Bulcarie (a::crpendice I); 

c) Projet de déclaration solennelle du Conseil ex~cutif f2dêral devant 
l'AsseHlllce de la j;\ipublique fédérative socialiste de Yougoslavie, concernant 
le ~lrohlême de la nationalité bulr:are au sein de la République fédérative 
socialiste de You~osl"'vie (wç::~Pnc~ice II); 

d) ~rojet de déclaration solennelle concernant le resilect de l'intêr:rité 
territoriale et de l'inviol8bilitê des frontières (ailpendice III). 

~ A/33/50/Ptev.l. 
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Je vous serais oblip~ de bien vouloir faire distribuer le texte de la 
di;claration et des };rojets susEentj_oni.lê::.; comme documents officiels de 
l 1 fl_s sembl~e générale au ti t:c~e du point 50 de la liste :prélirlinaire. 

L' fl!"lbassadeur et reprÊ:sentant perma;_1ent 
de la République r:::;dérative socialiste 
de Yougoslavie au]rès de 1 1 0rp;anisation 
cles ~~ations Unies, 

(Signé) Jak;a T:'i~'I'I-uê 
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DGclaratim1 faite le 2S'' .iuin 1978 nar le 110rtc-•Jarole officiel du 
S2cr~tariat fédéral am: affaires étranr;-;res dn Gouvernement de la 
Rfr:-:.ll;)liaue féël.êrat:i_ve socialiste de Your\OSlavie concernant le 
discours prono;_d~ le 15 :1uin 1978 2 Blap:oevrcrad, nar T'. Todor 
Jivkov, rl'€sident du Conse-il d'Etat de la L(ênublioue nonul8.ire de 
Bulr-:arie, traitant de le" nol-Ltigue bél.l:·anique de la_Ré1JUbligue 

no~ulaire de la BulGarie 

1. Nous avons soigneusement étudié le discours :prononcé le 15 juin 1978 o. 
Ela~oevgrad, pa.r Todor Jiv'kov, pr0sident du Conseil d 1 }'.::tat de la Hépublique 
nopulaire de Bul:,sri~. 

2. Dans ce discours, le :nri:siël_ent ,Jiv1~ov a notaFnnent affirr11é CLUe la Ré:publigue 
nopulaire de Bulc;arie était prête à si(Sner avec la République fédérative 
socialiste de YouGoslavie une declaration commune touchant le principe de 
l 1 inviolabilite: des frontières et le renoncement ?. toute revendication territoriale 
e-t. qu'elle était disposée ?;, le faire "immediatement, sans conditions et sans délais". 
A cet éc;ard, :1. Jivkov a d&clarê que les relations entre la République fédérative 
socialiste de You(!oslavie et la r:êpublique populaire de Bulgarie pourraient devenir 
nn modf!le de bon voisinage. 

3. Toutefois, le président Jivkov n'a rien dit du ~roblème essentiel qui pèse sur 
DOS relations, à savoir le fait que la Republique populaire de Bulgarie persiste ~ 
nier l'existence chez elle d'une minorité nationale macédonienne et à poursuivre 2 
l'écard de celle-ci une politique d'assimilation. Le président Jivkov s'est borné 
à évoo_uer dans son discours "les problèmes en suspens" ;>our affirmer que ce serait 
2.gir "de manière r: .. 7 improductive et sans avenir" aue de leur chercher à tout prix 
une solution. - - --

4. Le discours du président Jivkov êtait tout entier tourné de manlere à laisser 
entendre que la Bulgarie est prête à faire tout ce oui est en son :pouvoir pour 
instaurer des relations de bon voisinage, et que si l'on n'y est pas ~arvenu, la 
faute en incombe à la Yougoslavie. 

5. Etant donné qu'il s'agit là d'une ~uestion grosse de conséquences graves, 
nous estimons nécessaire de présenter à l'opinion publique certains faits pertinents 
afin de mettre les choses au point. 

6. Pour ce qui est de la proposition touchant le renoncement à toute revendication 
territoriale, présentée avec force effets dramatiques par 11. Jivkov dans son discours, 
nous dirons qu'en ce qui nous concerne c'est là une question qui, depuis la fin de 
la seconde guerre mondiale, ne suscite pas la moindre controverse. 

7. La proposition du Gouvernement bul~are aurait un sens si elle tendait à 
promouvoir une confiance accrue et à reconnaître, sans ambiguïté, l'existence de 
la minorité nationale macédonienne établie en Bulgarie et de la nation maded0nienne 
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vivant dans ln .,.;::;Imblirue sociali.ste de ::ac&doine, autrement dit ci_ans la :r:ênublique 
:lêd~rative socialiste de Yougoslavie. 

8. G'_uent ~~- sisner "sans conditions 11 la dêcla!'ation qu 1 on nous -:Jro--,ose, nnus 
entendons souli~ner ce nul sult : 

r;. Il est 2vident que le d:i_scours de IT. Jivkov rec;~~le en :::'ait une condition 
incransi_-:eante : la :;oUQ;oslavie est en fait mise er. C.eroeur"' de renoncer ·3: 
soutenir que l'existence de la minorité nationale :rr1acédonienne vivant en 
République populaire de Bul8arie doit être reconnue et ladite minorité être mise 
ô mêi'le de jouir de tous ses droits nationaux. 

10. La question se pose aussi de savoir pourquoi le président Jivkov pro~ose de 
nouveau le rè:;le1r"ent "sans delais" d'une question qui était dêjù •· 1 q ordre du 
jour voici deux a.ns et qui depuis ce te:rrc!)S en est au point mort parce c:_u'à l'~poo_ue 
la Bulga:cie avait posê la ;nême condition. En 1976, en effet, dans son projet de 
déclaration sur le développement des reJ.ations entre les delL'\: :oays, la Bulsarie 
<wait présenté la c~uestion de la m0me nanière ct si la Yougosla'.rie avait accepté 
ce c1u'on lui proposait, elle eût ipso fa.cto reconnu qu'elle acc-;ptait dorénavant 
la politique d'assimilation de la Finorité nationale mac~donienne suivie par la 
népublique populaire de Bulgarie. T_a Youe;oslavie avait d'ailleurs pourtant dès 
cette é1;oque propose ::1 la Bulgarie de signer un document commun où_ seraient 
énonces les principes sur la base desquels on pourrait eliminer les princi~aux 
obstacles et, la voie ainsi dégagée, pré:9arer le dêvelopne!"1ent, sur tous les plans, 
de relations d 1 amitié et de bon voisina~e entre les deux pa~rs et leurs peuples. 

ll. Dans les projets de documents soumis par la Yougoslavie l'accent était mis 
sur le r'ait que les deux DATS étaient disposer: à établir leurs relations sur la 
base d'un respect constant des princi:'JeS de souverainet~~ d'intêr,:rité territoriale 
et de non-ingérence dans les affaires int2rieures d'autres Etats. Il y était 
:,:Jrêcisé que les deux parties s'accordaient 8: penser aue la protection assurée 
aux lilinoritês nationales - minorité macédonienne en Bulgarie et Binorit~ bul[are 
en Youz;oslavie - contribuerait ïJOUr beaucoup ,:;: T)ron1ouvoir la confiance et à 
u_evelop-')Gr une coopGration plus- vigoureuse entre les deux ~>ays voisins. A cet 
égard, il 2tait envisagé que l'Assemblée you~;oslave et le Parlement bulgare c.doptent 
des declarations mlennelles sur la situation et les droits de la minoiitê nationale 
bulgare en Yougoslavie et de la minorité macédonienne en Bulgarie. 

12. Cet échange de documents a donné lieu â des négociations yougoslavo-bulgares 
qul se sont tenues ii Sofia en septembre 1976 0 elles n'ont eu aucun résultat positif, 
les Dulc;ares n 1 étant pas disposés 2:. chanf:':er d 1 e.ttitude sur la question de la 
!rlinoritê nationale macédonienne établie dans la Ré:9ublia_ue pop~laire de Bulgarie. 
Il ressort de tout cela que nous avons proposé des solutions non pas à des situations 
a1Jstraites mais 2_ des problèmes bien concrets dont l'importance e~t capitale 1'JOUr le 
dËveloppeme:.1t de nos relations mutuelles, aussi ne vo:rons-nous aucune raison dé: 
modifier notre position. 
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13. l':ous s2..i sis sons l'occasion ou:i nous est donnée de souli;.ner cu 1 :: une ce:ctaine 
ê:po.·_ue let politic_:ue officielLe Clë la ::i.épublique :oor·ulP.ire éle ï3u_1 _;-r~rie, Q_UR.rrc : 

C :;t,te CJ_Uestio·-, ,c:t:=>.it tout-2 autre. TJe nonJ~)Y'2UX rloCUl'1.2nts c;ouverr:e;:nentaUX o:fficiels 
0t d 1 Lte"t de le. reriode montrent ;-. l 1 :;vidence r_J_ue non seulër::ent le Gouvernement 
l>ul[\are reconnais sai·:~. 1 1 e~ci stf'nce de l2. m:'_nori té nctionalc ni=tcédonienne e:1 Bulc:,arie, 
mais ?.ussi au'il s 1 estir-1ait tenu d'::1rr1éliorer son sor·t et YJrenait cîes me•:;u:res i2' cette 
fin. En l9S6 enccre, les statistiques bulgares indioua:i e~t oue 107 789 I 'acGrioniens 
vivaie-nt en Bulc;arie. Or, aujourc'hui, on prétend contester qu'il ~rait jar:mis eu 
.:::_e :_acêdonienc en Bulr:arie. C 1 est là ror,1Jlre de manié:re fla&;rante avec la ligne 
tracée par Georc:r-:s Dimitrov sur la IY'aniêre de r6soudl·e le -prol1lè:oe des minorités 
n~tionales vivant en Bul,crarie. 

14. Etant donné le jour tendancieux et inexact sous leam:l ont été présentés les 
prol.Jlf' 'tes liés aux relations :rour:oslavo-bul:3ares et les efforts qui ont l:tt; fait< 
rour déreindre la Yow:;oslavie comme une ~artie intolêre.nte, qui s' inr;ère dans les 
affaires intérieures d'autrui, nous avons decide de ~ublier tous les doc-uments 
susmentionnés de sorte que, tant dans notre Days qu 1 

[;_ travers le monde, 1 1 opinion 
::m1üique soit véritablement au cou!'ant de la réalité objective. 

15. Nous soHmes convaincus qu'au vu des documents que nous publicns aujourd'hui, 
chacun pourra determiner en toute objectivité quelle est la partiP. qui suit une 
poli tique coherente et constructive et se montre -rrête a faire de leur mieux pour 
que les relations entre les Tlays des Balkans, entre les pays d 1 Europe et entre les 
pays du monde entier soient conformes 2: l'esprit de le" Charte des nations Unies et 
aux nrinci!;es énoncés dans l 1 Acte final de la Conférence d'Helsinki. Pour ce qui est 
de notre pays, nous ne pouvons que nous declarer une fois de plus disposés à 
dêplo~rer, dans cet esprit et sur cette base, tous les efforts possibles pour 
promouvoir un developpement harmonieux des relations de bon voisinage et de 
coopération avec la Tiêpublique po~ulaire de Bulgarie. Cela revient à dire que 
nous envisageons d'établir des relations stables et durables, fondées sur le ~lein 
respect des principes de souveraineté, d'independance, d'éGalité et de non-insêrence. 
Cela signifie aussi que nous reconnaissons le problème du statut et des droits de 
la minorité nationale macfdonienne dans la République populaire de Bulgarie et de 
la minorité nationale bul~are dans la République fédérative socialiste de Yougoslavie, 
et c;_ue nous cherchons à lui apporter une solution constructive. 

16. Enfin, nous tenons n affirmer aue le respect du droit de toutes les nations et 
de toutes les minorités nationales, -2 l'égalité et au libre développement, fait 
partie int,éc:rante de 1 1 oeuvre d'édification des droits de l 1 homme et des libertés 
fondamentales qui est, et restera, un élément fondamental de la politiQue intérieure 
et étrangère de la République federative socialiste de Yougoslavie. 
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APPENDICE I 

Projet de déclaration commune remis par le Gouvernement de la République 
fédérative socialiste de Yougoslavie au Gouvernement de la Réuubligue 

populaire de Buln:arie en ,Janvler 1976 

1. Le Président de la République fédérative socialiste de Yougoslavie et Président 
de la Ligue des communistes de Yougoslavie, Josip Broz Tito, et le Premier Secrétaire 
du Comité central du parti corr®uniste bulgare et Président du Conseil d'Etat de la 
République populaire de Bulgarie, Todor Ji,rkov, assistés de leurs collaborateurs 
respectifs, ont procédé à un large échange de vues sur toutes les questions 
intéressant les deux pays, dans une atmosphère d'amitié, de respect mutuel, de 
compréhension et de franchise. 

I 

2. Ce faisant, les deux Présidents sc sent fondés sur la lon8ue experlence acquise 
dans les relations de voisinage entre nos peuples - en particulier les nations serbe, 
macédonienne et bulgare - expérience qui prouvent que ces nations ont entre elles des 
liens étroits et qu'il a toujours été de leur intérêt corr~un de vivre en relation 
d'amitié et de coopération mutuelles. C'est sur cette base que la classe ouvrière 
et les forces progressistes des peuples de Yougoslavie et de Bulgarie ont coopéré, en 
particulier dans la lutte contre le nationalisme expansionniste , le désir d'hégé­
monie et, au premier chef, contre le nationalisme de leurs bourgeoisies nationales 
qui sous la forme d'efforts pour créer respectivement une grande Serbie et une 
grande Bulgarie, ont souvent été la cause de conflits entre eux et ont notarr~ent 
pour résultat d 1entraver, voire d'étouffer, la juste lutte de la nation macédonienne 
pour la liberté et l'égalité. 

3. La lutte des mouvements progressistes des deux pays~ en particulier la lutte 
de la Ligue des communistes de Yougoslavie et du parti communiste bulgare, a abouti, 
dans les nouvelles conditions historiques 9 à la création dans la République fédérative 
socialiste de Yougoslavie et la Republique populaire de Bulgarie, de nouveaux 
systèmes socio-politiques socialistes qui permettent objectivement de dépasser le 
lourd héritage du passé et d'établir une coopération plus étroite entre les mouvements 
des travailleurs des deux pays. Dans ce contexte, la coopération établie au cours 
de la lutte de libération anti-fasciste et de la révolution socialiste, l'échange 
de messages entre le Comité central du parti co~uniste yougoslave et le Comité 
central du parti communiste bulgare à la fin de 1944, et les accords de Craiova en 
1944 et de Bled en 1947, ainsi que d'autres rencontres ultérieures des chefs suprêmes 
des deux pays socialistes, représentent des étapes historiques. 

4. Sur la base de cette expérience historique et des résultats accomplis, les deux 
Présidents se déclarent convaincus qu'une confiance mutuelle pleine et entière, une 
coopération fructueuse dans tous les domaines et des relations de bon voisinage 
stables et solidement établies entre les deux pays et leurs peuples correspondent 
aux intérêts fondamentaux à long terme des deux pays et aux aspirations profondes de 
leurs peuples et apportent une contribution majeure à la coopération dans les 
Balkans et en Europe ainsi qu'~ la cause du socialisme, de 1~ paix et du progrès dans 
le monde. 
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5. Resolus à oeuvrer à la réalisation des objectifs de la Charte des Nations Unies 
et à contribuer à l 1application des principes et des conclusions de l 1Acte final 
de la Conference sur la sécurité et la cooperation en Europe, les deux Presidents 
considèrent que l'egalite entre les Etats, le respect permanent de la souveraineté, 
de l'integrite territoriale et de l 1inviolabilite des frontières, le règlement 
pacifique des différends, la non-intervention dans les affaires interieures d'autres 
Etats, le respect du caractère spécifique du regime interne et de la position inter­
nationale de chaque pays et la compréhension et la confiance mutuelles constituent 
les principes fondamentaux qui doivent servir de base au développement des relations 
amicales et de la coopération entre la République fédérative socialiste de 
Yougoslavie et la République populaire de Bulgarie. 

6. En vue de renforcer leur confiance mutuelle, les deux parties ont décidé 
d'exprimer dans une déclaration solennelle extraordinaire leur détermination de 
respecter, dans leurs relations mutuelles, constanment et réciproquement, le 
principe de l'intégrité territoriale et de l'inviolabilité des frontières actuelles 
entre les deux Etats. 

1. Vu le rôle et l'importance de la Ligue des communistes de Yougoslavie et du 
parti communiste bulgare dans l'edification de la société socialiste dans leurs 
pays respectifs et les responsabilités spéciales qui leur incombent touchant l'etat 
et le developpement des relations entre les deux pays en général, le Président de 
la Ligue des communistes de Yougoslavie, Josip Broz Tito, et le Premier Secrétaire 
du Comité central du parti communiste bulgare, Todor Jivkov, ont souligné qu'il 
était nécessaire de développer les relations et les formes multiples de coopération 
entre la Ligue des communistes de Yougoslavie et le parti communiste bulgare et de 
discuter de toutes les questions concernant leurs relations mutuelles ainsi que de 
tous les problèmes fondamentaux auxquels se heurte la lutte actuelle pour la paix, 
le progrès et le socialisme dans le monde. Cette coopération doit se développer 
sur la base d'une confiance mutuelle pleine et entière et du respect des caractères 
spécifiques de chaque pays et de la voie choisie par l'un et par l'autre vers le 
développement du socialisme. 

8. Les deux Présidents expriment leur satisfaction de la ferme résolution mani­
festée par les deux parties de développer et de favoriser sans cesse les relations 
de bon voisinage sur des bases durables) de s'efforcer de surmonter de concert les 
questions et les problèmes qui affectent les relations entre les deux pays. Dans ce 
contexte, le Président Josip Broz Tito et le Président Todor Jivkov s'accordent à 
reconnaître que le statut et la protection des minorités nationales - la minorité 
macédonienne en Bulgarie et la minorité bulgare en Yougoslavie - ainsi que le 
respect systématique de l'exercice de leurs droits nationaux contribueront nota­
blement à renforcer la confiance, à développer et à consolider la coopération dans 
tous les domaines entre les deux pays socialistes voisins. A cette fin, les 
gouvernements des deux pays, se conformant aux normes internationales, notamment aux 
dispositions pertinentes du Traité de paix avec la Bulgarie signé le 
10 février 1947 à Paris, et se fondant sur le respect du principe de la souveraineté 
des Etats quant aux décisions relatives à leurs affaires intérieures, accorderont 
toute leur attention à promouvoir constamment les droits des minorités nationales, 
notamment en ce qui concerne l 1utilisation par celles-ci de leur propre langue, 
et les activités intéressant l'enseignement, la culture, l'information et la vie 
publique. 
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9. Les rJeux Présidents ont dÉcid_ê que les t;ouvernements des deux p9.ys ,. sur la 
base d.es :positions corr®unes convenues dans la présente déclaration, feraient devant 
leurs parlements respectifs une déclaration solennelle dans laQuelle ils énonceraien­
les principes, mesures et garanties qui serviront de base à la :protection effective 
des â.roi ts des lilinori tés nationales - macedonienne et bulgare -- dans leurs :çJays 
respectifs, 

10. Les deux Présidents ont noté avec satisfaction que la coopération entre la 
République fédérative socialiste de Yougoslavie et la Rê:smblique po:9ulaire de 
Bulgarie dans les domaines politiqueô écono~ique, culturel et autres, ainsi que la 
coopération entre les organisations socio-politiques se sont considérablement 
développées, Ils sont toutefois convaincus que de vastes possibilités existent 
d'étendre et de favoriser davantage encore cette coopération, 

llo Les deux Présidents ont évalué dans un esprit positif~ les contacts pris G 
ce jour entre les responsables des organismes d'Etat et les représentants des 
organisations socio-politiques des deux pays à différents niveaux et ont convenu 
qu'il était nécessaire et possible d'étendre et de consolider les liens existant 
entre les gouvernements et les parlements ainsi que la coopération directe entre 
les differentes institutions, les organisations socio-politiques, les organisations 
de travailleurs et autres des deux pays. 

II 

12. Le Président Josip Broz Tito et le Président Todor Ji vl':OV ont noté avec 
satisfaction les progrès constants de la coopération économique entre les deux pays 
et le développement de formes de coopération sophistiquées dans le domaine de la 
production - notarr®ent de la production industrielle - de la science et de la 
technique, du corr®erce, des communications, des transports, de la construction de 
routes et de voies ferrées, de l'interconnection des réseaux d'énergie, du tourisme 
ainsi que de la protection de l 1 environnement. Ils estiment qu'il faut tirer parti 
de la proximité des deux pays 9 de leur orientation mutuelle et des points forts 
relatifs de leurs deux économies pour renforcer le développement de la coopération 
technique sur des bases durables. Ils appuieront à l'avenir également les 
initiatives des organismes d'Etat et des organisations économiques visant à 
favoriser la coopération économique, 

13. Les deux Présidents ont également examiné l'état des relations bilatérales 
dans les domaines de la culture, de la science, de l'éducation et des médias. Ils 
constatent que des résultats certains ont été obtenus dans ces domaines, que les 
deux parties se sont déjà mises d'accord sur un certain nombre de questions 
touchant la coopération et qu'il faudrait entreprendre les activités ci-après : 

a) Réunions de commissions qui s'efforceraient de veiller à la présentation 
objective dans les manuels scolaires des questions que soulève 
l'histoire des deux pays; 

b) Traduction d'oeuvres littéraires des deux pays dans les langues des 
peuples de Yougoslavie et de Bulgarie; 
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d) Accès des s<:1vants des cieux pa;ys aux archives historic1ues; 

e) Collaboration entre les historiens militaires. 

14. En outre il faudrait donner effet ii d;autres formes de coopeTation, sur 
lesquelles les deux pays se sont déjè. mis d;accord. 

15. Les deux Présidents ont estimé qu'il fallait dévelo~per les échanges culturels 
et scientifiques ainsi que les échanc;es de donnfes d'expérience et les projets 
conjoints d'institutions scientifiques, culturelles et éducatives. Ils ont souli~nê 
en particulier l;utilité et l'i:œportance de la coopération entre l'Acad2mie serbe 
des sciences et des arts, l'Académie Nacédonienne des sciences et des arts, 
l'Académie yougoslave des sciences et des arts, l'Acadé:œie slovène des sciences et 
des arts, l'Académie des sciences et des arts de la Bosnie-H~rzéGovine, la Société 
des sciences de la République socialiste du l1onténégro, la Société des sciences et 
des arts du Kosovo et l'Académie bulgare des sciences pour l'étude et le traitement 
scientifique du passé et, en particuliers des pfriodes au cours desquelles il y a 
eu coopération entre les peuples yougoslave et bulgare. Ces formes de coopération 
ainsi que d'autres formes appropriées devraient permettre aux jeunes générations de 
participer aux efforts les plus nobles et les plus éclairés des forces révolution­
naires et pro0ressistes en se fondant sur les traditions du passé et sur les 
aspiration~ actuelles des forces progressistes et révolution~aires des deux rays. 

16. Le président Josip Broz Tito et le président Todor Jiv};-ov estiment qu'il faut 
développer et encourager les contacts directs entre les ressortissants des deux pays, 
en particulier, dans les zones frontières en favorisant les échanges frontaliers 
locaux, la coopération entre les villes, entre leurs organismes sociaux, politiques 
et autres. la ~::œomotion du tourisme, 1 'orr-;anise.tion d'assemblées dans les zones 
frontiÈ::r~;:s c-t c-:_c, tmJtc '"'l:tr:- ~l_'"'ni~r" susc.ê:~tj_!Jle c:_c contri~·ller ~: 1111P :"l('ill· ur,~ 

connaissance de chaque pays par l'autre, à l'instauratlon d'un climat de confiance 
et au renforcement de l'amitié entre les deux pays socialistes voisins. A cette fin, 
les gouvernements des deux pays examineront l'expérience acquise à ce jour dans 
1 'application des accords existants et encourageront la conclusion de nouvea;ux accords, 
notaw~ent dans le domaine des affaires consulaires. 

17. Les gouvernements sont convenus de permettre le libre échange de publications 
de presse et d'information, d'encourager la coopération entre les moyens et or~anes 
d'information (journaux, périodiques, radio, télévision, maisons d'édition, etc.) et 
d'établir des centres culturels et d'information, de manière à permettre aux peuples 
des deux pays de se mieux connaître, d'être mieux informés des succès rem~ortés et 
des problèmes rencontrés par l'un et par l'autre dans le développement de- nouvelles 
relations socio-économiques socialistes. 

/ ... 
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18. Les deux Présidents estiment qu'il existe également des conditions favorables au 
développement cle la coopération entre les deux pays à l'échelon plus large de la 
coopération internationale, étant donné la concordance ou la similitude de vues 
existant entre les deux parties sur de nombreuses questions internationales 
dractualité. 

19. Ils affirment que leurs intérêts vitaux les conduisent à coopérer au sein de 
l'OrGanisation des Nations Unies en vue de renforcer la paix et la sécurité, de 
neutraliser les foyers de crise et de résoudre les problèmes internationaux en 
suspens, de developper la coopération sur un pied d'égalité et d'établir de nouvelles 
relations internationales politiques et économiques plus équitables dans le monde 
entier. Guidés par les mêmes intérêts, ils estiment utile et indispensable que les 
deux pays coopèrent et oeuvrent à l'application de l'Acte final de la Conférence 
d:Helsinki sur la sécurité et la coopération en Europe, tant dans le domaine de la 
sécurité et de la coopération européennes qu'au niveau de la coopération dans les 
Balkans. 

20. Ils sont convenus que les gouvernements, les ministères des affaires étrangères 
et autres ministères des deux pays devront élargir les contacts et la coopération 
dans ce domaine également. 

2L Le président Josip Broz Tito et le président Todor Jivkov continueront à ne 
negliger aucun effort et à contribuer personnellement à la promotion constante de 
relations d'amitié et de coopération stables et durables dans tous les domaines 
entre la ~êpublique fédérative socieliste de Yougoslavie et la République populaire 
de Bulgarie et entre leurs peuples. 

1 ... 
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Ccnseil exécutif fêcl::;ral ------------
fêdêra~Jci VP soci:üiste de 
la minorité n::-.tionale 

bulr,:~en You~oslavis 

l. Les nationaux l:ml0:ares vivant de.ns la Rêpubliqye féd~re.ti ve socialiste de 
Yow;oslavie en tant que cenbres actifs de la connu.YJ.a.utê socialiste yougoslave 
cons ti tuent un important facteur au service de l 1 édification du s;rstème soôal 
you::,oslave d'autogestion socialiste, à 1' intérieur duo_uel leurs droits et leur 
statut socio-:yoli tique, économiQue et culturel trouvent 8 s'exprimer et à se 
définir. 

2. Dans l 1 esprit des principes de la Constitution de la Répuhlia_m:: f':::d2rati ve 
socialiste de You,:;oslavie touchant 1 'ét:;ali té des nations et è_es nationalités, 
les nationaux bulgares jouissent tous d'une pleine é':Salité, qui leur est 
éc;alemeP.t e:arantie peT les lois, les statuts et les règle:ment"' d'autogestion. 

3. La Yougoslavie s'efforce tout particulièrement d'instaurer ?OUr la 
nationalit~ bulg::\re des conditions telles qu'elle puisse, da!"s l'i:igalitc, cultiver 
ses caractéristiques nationales dans tous les dŒilaines d 1 activité. 

4. Entre autres manifestations de 1 'égalité des droits et de la non-discrimination, 
le bulgare est utilisé dans les domaines de l 'éduce~tion des enfants, de 
l 1 enseignement et de la culture; les caractéristi~ues nationales sont prêserv6es; 
dans la sph2re socio-économique et auto.=;estionnaire, les droits à une 
représentation équitable, à l'exercice d'une activité auto~estionnaire et de 
fonctions publiques et sociales dans le cadre du système d 1 autogestion socialiste 
sont dûment reconnus. 

5. Conformément à la Constitution et 3: di verses lois, les nationaux bulgares~ 
qu'il s'a0isse d'exercer leurs droits et de s 1 Qcquitter de leurs devoirs. peuvent 
s'exprimer dans leur propre langue 5 et cela vaut éu;alement pour toutes :;;JrocC: dm·es 
en0agées :;?ar-devant les orc;anes de l' :Stat et les CJrganisme.s pub li cs, ou les 
documents destinés aux: nationaux bulgares doivent être libellés dans les deux 
langues, ou bien être accoml?ac;Eês d'une traduction. 

6. Est également garanti et dispensé aux nationau.x bulg:;:cres l'em?eisnement de 
leur langue maternelle. 

7. En .:;arantissant aux nationaux bulgares le droit des 'ex.priLller sur lE' plan 
culturel, de préserver leurs traditions, de s'associer librement et d'e"voir 
êqui tablement accès aux moyens de communication de masse 5 la Your,osla1rie leur 
assure l 1 une des conditions ir,c1ispensaoles ~ un libre développement. L' f:di ti on 
et la "Dresse en lan::;ue bulc;are son:c :_1our leur ~·2rt o.Ûment subventiomJées. 

1 . .. 
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e. lfon conter.t ê~l·e leE: èis-;:-ositior..s CŒ'lstit"Lü;ionr:ell.=,s c::t H~:-:,is1atives de ]_ 'Ets.t 
:rouc;oslave assuc0nt à .l' 6vic:l;''~Ce le statut des n2tio~'lc1li tés, so.ra.ntissant à 
cllé'.cune~ en t2nt cw .. 1 el~tit0, et cLUX inc-:ividus q_ui la composent, le ylus large 
ê;-:Janouif,.3eL;er:;t? le Gouvernement de la P.é~:>ulJlique f6dérativ'2 sccialistP cl.e 
iou,r;oslrv;rie 

D~· clare solennellelnent 

Qu'il entend. adhf·:rlc:r c> fg,c;on stricte s, tous l,~s pril'cines ct disnositions 
reletifs a 1&. :)rotection et aux cl roi ts des n~inori t;::;s n.::ttione.les Pt e+::Imiques 
f:no~1c:..;s ic.,"s Lè Charte des 11Tation.·s Unies, la Déclg,ration uni vers elle des droits 
o.:- 1 1bomr1e, l, Acte final de la C'::'nférence sur la sécm·i t2 et la coopération en 
~~uropes si~n~ à Helsin~;:i, la Co,wention intPrnationa.le sur l'eli:r,1ination de toutes 
les f'orrr;es de discrimination racial2 ~ lE. Convention concernant la lutte contre 
l2 discriuinei:ion cl_ans le domaine de 1: er.seir~ne:nent, le "Pacce international 
:;_·elatif aux droits ci vils et politiques et dans tous autres accords internationaux 
l'Jertinents; et 

C:,u ~il entenè_ continuer :t ::~rendre, crnforF'.~."'lent aux dis~•osi ti ons de le1 
Constitution rJe le. ;iépubliçue f:d2rative soci::Jliste C_e Youcoslavie et dans le 
souci i!'1fÎ..'fectib1e du bien-êtn: des nation~litG:s, toutes les n:esures nécessaires 
·oour e .. ss ur,~r clans tous les ëlo121::-:.ines aux J.1otionaux bulpares établis en 
You;;oslaviè un ci.evelopye:'.:'.ent intê3ral. 

9. Le C.ouverne121er1t youcoslav-e est persuads que les ressortissants 'oul::ares en 
Youc;oslavie et 12, minorité~ l:'atiomüe PlacÉ,c!.onienne en R2publirtue popula .. ire de 
I\ulc:9rie Tleuvent et iloivent ccnstituer des liens d'anoitié et de corùpréhension 
entre les peuples des deux Etats voisins et socialistes et que leur libre 
d2velop:pement :oeut contribuPr à la consolidation et à la pror;,.otion des relations 
de bon voisina::e dans tous les domaines entre la Ré:~mbliq_ue fedérati ve socialiste 
de You:::;oslétvie et la Fépublioue po::,Julaire de Bulzarie. 

1 • .• 
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Pro<iet de déclaration solennelle relative Em rcs-oect d,~, 1 1 intégri tê 
tErritoriale "'t dE. 1 1 inviolabili t~ des frontièr:·s 

Le Pr ;siclt::nt de la HP'!}UbliCl_ue fêd~rati ve socialiste; de Yougoslavie ct 
:?resic~en:t, de la Li;:::ue des cmiLmunistes de Yout,os1avie, Josi:p :Sroz Tito, et J_p 
Prerc.ier Secretaire du Comit< central du parti cœn_~unist:? b11lgare et Pr'~sider,t 
du Conseil ü_'Etat de la Republique populaire cie :Oul;arie, Todor Jivkov, 

Guidés nar les objectifs et principes des i~atim1s Unies relatifs a"'.l 
développement êles relations d'amitie et de bon voisi:::1ace entre les nations corculle 
ba2e è,u renforcement de lét IJ2ix et de la sêcnritê dans le monc'-e, 

Se fonoaP.t sur les conclusions de l 1Acte fir:al de la Conference sur la 
s~curite et la coopération en Europe, en particulier sur le principe de 
l 1 iY1violabili té des frontières selon lequel :'les Etats participants tiennent 
mutuellement pour inviolables toutes leurs frontières ••• et s 1 abstiennent donc 
naintenant et 2. l 1 3.venir de tout attentat contre ces frontières 11

, 

Exprimant l'intérêt durable que les peuDles de la République fêd6rative 
socialiste de Yougoslavie et de la République populaire de Bulgarie portent 
au maintien et à la promotion de Ü', coopêrc-'cion entre les deux Etats socialistes, 

Convaincus q_ue le renforcement de la confiance mutuelle et de la coopération 
favorisera le développement plus intensif des relations amicales et de bon 
voisinage dans tous les domaines entre la République f[d~rati ve socialiste de 
You~oslavie et la République populaire de Bulgarie et contribuera SPnsiblement 
8. la consolidation de la po_ix et de la sêcurit~ dans les Balkans ~t en I:urope, 

DECLAREW.l' SOLENHELLEl'·îENT 

·~ue la RépubliQue fédérative socialiste de Yougoslavie et la Rer;mblique 
populaire de Bulgarie confirment ~ar la ~résente qu'aucune des deux n'a de 
revendications territoriales à l'égard de l'autre et que dans leurs relations 
mutuelles elles se conformeront systématiquement au principe du plein res:;Ject 
de l'intégrité te:critoriale et de l'inviolabilité des frontières exista11tes 
entre la R~publique fédérative socialiste de YouGoslavie et la République 
populaire de Bulgarie, établies dans les accords et traités bilatéraux et 
multile>"ti~raux en vic;ueur. 


